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Uettrè \ • 
Parlementaire 

Les couloirs de Ta Chambre re-
prennent peu à lieu leur animation 
de chaque année à la veille de la 
rentrée. Au vrai, le Palais-Bourbon, 
cet été, fut sans cesse visité par des 
groupes nombreux, se succédant sans 
interruption, de provinciaux et d'é-
trangers venus à Paris pour l'Ex-
position et curieux de voir le temple 
de nos représentants du peuple. Mais 
ces visites s'espacent, d'autant que 
les députés regagnant Paris vien-
nent travailler au Palais-Bourbon et 
entendent ne pas être importunés 
par |e va-et-vient des visiteurs. 

On avait pensé que la commission 
des Finances se réunirait pour exa-
miner le projet de budget pour 1938 
et l'arrivée de M. Jammy-Schmidt, 
son rapporteur général, donnait à 
ce bruit. Il apparaît bien aujourd'hui 
que la commission ne se réunira pas 
avant octobre, cela pour une double 
raison: d'abord que de nombreux 
députés sont candidats aux élections 
cantonales, donc retenus dans leurs 
circonscriptions jusqu'au 1Q octobre, 
et peut-être même jusqu'au dix-sept 
s'il y a bal'.otage ; ensuite parce que 
les commissaires entendent ne gêner 
en rien l'action de M. Georges Bon-
net dans sa lutte incessante pour la 

défense du franc. 
Ce souci honore les membres de 

cette commission qui ont d'ailleurs 
reçu une sorte d'approbation tacite 
émanant de la haute autorité qu'est 
le président de la Chambre. Rentrant 
d'un voyage dans le Centre-Europe, 
M. Edouard Herriot après avoir 
souligne le colossal effort militai-
re du Reich a tenu à préciser sa pen-
sée en déclarant que le sort de la 
paix était lié pour une large part 
au sort du franc. L'heure n'est donc 
ni aux discussions ni aux combinai-
sons de couloirs puisqu'il y va du 
salut de noire monnaie et de la sau-
vegarde de la 1 paix. 

C'est probablement pour la mê-
me raison que M. Edouard Daladier 
a décliné au' nom du parti Radical-
Socialiste, l'invitation faite par M. 
Thorez au nom du parti commu-
niste — à une réunion des dirigeants 
dÇs groupes de la majorité, vraisem-
blablement en vue d'étudier la posi-
tion à' prendre à la veille des élec-
tions cantonales. Proposition un peu 
tardive, pour la bonne''raison que 
dans nos provinces les positions sont 
prises. & Les jeux sont faits», nous 
disait un député ami, qui n'est pas 
candidat, mais qui suit de près la 
lutte. Au fait, y aura-t-il lutte ? Nous 
ne le pensons pas, pour la bonne 
raison que dans nos campagnes 
quand il s'agit des élections au con-
seiL général c'est surtout l'homme 
influent qu'on élit. 

C'est que l'atmosphère; européen-
ne n'est pas encore dégagée des gros 
nuages qui l'obscurcissent depuis 
plus d'un an, et notre peuple s'en 
rend fort bien compte. Le bon sens 
est une qualité qui a toujours droit 
de cité en France, et il dicte aux élec-

teurs leur devoir qui est de ne pas 
se donner en spectacle à ceux qui, 
au delà de nos frontières, guettent 
nos défaillances pour des fins que 
nul Français n'ignore plus. 

C'est donc dans le calme que la 
commission des Finances examinera 
le projet de budget pour 1938 que 
M. Georges Bonnet vient de lui fai-
re tenir. Et dans quelques jours, les 
élections cantonales signifieront la 
volonté du corps électoral de mainte-
nir les conquêtes sociales, mais aus-
si de stimuler la production, puisque, 
en fin .de compte, c'est de notre ar-
deur au travail que dépendent et le 
salut du franc et le sort de la paix. 

Ghfoniqae Electorale 
M. P. 

'Il est très difficile à un chroni-
queur impariial de rester dans la 
ligne de conduite qu'il s'est imposée 
comptant dans tous les partis des 
sympathies. I! se fera donc le fi-
dèle échotier des événements élec-
toraux, en usant envers tous d'une 
bienveillante mansuétude. 

Au cours de cette semaine la situa-
tion électorale s'est éclaircie dans 
tout le département.' Les positions 
se sont raffermies et les candidats 
ont commencé leurs tournées, ce qui 
nous fait dire que les Basses-Alpes 
sont sillonnées d'une multitude de 
personnalités politiques plus ou 
moins aptes à remplir un mandat 
électif qui leur permettra de faire 
notre bonheur... heureusement qu,e 
la sagesse des électeurs, discernera 
parmi les solliciteurs les bons des 
médiocres, les gens sensés des ex-
travagants ; soulignons cependant a-
vec plaisir le calme dans lequel la 
campagne électorale se poursuit 
puisque jusqu'ici aucune note discor-
dante n'est sjgnalée. Q'est une bon-
ne note à l'actif du corps électoral. 

Dans le canton de Sisteron, la 
situation n'est en rjen modifiée, les 
candidats font leurs préparatifs de 
combat selon leurs moyens et déjà 
des communes ont été visitées par 
eux. 

Notre conseiller généra), M. Pa-
ret, S. F. [. O. qui a certainement 
sur ses concurrents un avantage qui 
est celui d'être en fonction va com-
mencer sous peu ses tournées ; M. 
Cruel, investi par le parti radical-
socialiste, a commencé les siennes 
puisque les journaux régionaux les 
mentionnent déjà ; M. Berrin, qui 
représente ]e parti communiste ne se 
dérobe à aucune de ses obligations 
électorales et a commencé ses tour-
nées, 

Dans le canton de Noyers, M. Es-
prit, maire de Valbelle, S. F, I. O, 
sera le concurrent de M. Durand, du 
même parti, 

A Turriers, M. Bayle, notaire à 
Turriers, sollicite le suffrage des 
électeurs de ce canton avec le pro-
gramme du parti radical ; M, Brus-
chini, sera le candidat du parti S. 
F. I. O., et M. Taxy, notaire à Di-
gne, celui du parti radical-socialiste. 

Afin de permettre à nos lecteurs 
de suivre, la campagne électorale de 
près, nous publions ci-dessous la lis-
te des conseillers renouvelables. 

11 y aura certes beaucoup d'ap-
pelés mais peu d'élus ; aux électeurs 
de faire un bon choix en se rappelant 
que les élections sénatoriales sont la 
conséquence de leurs voies car si 
eur choix est bon nous aurons une 

bonne représentation au sénat, si au 
contraire leur choix est médiocre, 
nous aurons une médiocre représen-
tation et le département des Basses-
Alpes sera une fois de plus la risée 
de la Haute-Assemblée et du par-
lement comme cela se produisit il 
y a bien quelques années. 

Conseillers demandant le renouvel-
lement de leur mandat. 

■ Conseil Général 

Arrondissement de Barcelonnette : 

Canton dit Lauzet — M. André 
Honnorat, sénateur. 

Canton de Saint -Paul 
Reynaud, front national. 

Arrondissement de Digne : 

Canton de Colmars — M. Roux, ra-
dical. 

Canton de Digne — M. le Docteur 
Romieu, front populaire. 

Canton d' Entrevaux — M. Bouquier 
républicain. 

Canton des Mées — M. Gérard, S. 
F. I. O. 

Canton de Moustiers-Saintev.Marie. "s 

- M. Doze, L;. R. D, 

Canton de Senez — M. le Docteur 
Dozoul, front populaire, 

Canton de Seyne — M. Turrel, S. 
F, I. O. 

Arrondissement de Forcalquier-Siste-
ron. 

Canton de Manosque — M. Rqbert, 
front national. 

Canton de la Motte — M. Massot, 
député, radical-socialiste. 

Canton de Peyruis — M. Muzy, ra-
dical-socialiste. 

Canton de Saint-Etienne-les-Orgues 
M. Jourdan, 

Canton de Sisteron — Emile Paret, 
' S. F. I. O. 

Canton de Turriers — M- Mouraire, 
U. R. D, (rie se représente pas). 

Conseil d'Arrondissement 

Arrondissernent de Barcelonnette 

Canton d'Allos — MM. Chalve Ma-
rius, R. G. ; Pelissier Emile, R. 
G, 

Canton de Barcelonnette — MM. 
Gilly Jacques, front national ; Spi-
talier Jean-Baptiste, front national 
Vernet Honoré, front national. 

Arrondissement de Digne 
Canton d'Annot — MM. Autran Er-

nest, front national ; Sauvan Fran-
çois, front national. 

Canton de Barrême — M. Barba-
roux Marie-Frédéric, S. F. I. O. 

Canton de Castellane -i, M. Saurin 
Adolphe, U. R. D. ; Revnaud 
Louis, U. R. D. 

Canton de La Javie — M. Âuzet Vin-
cent, U. R. D. 

Canton de Mézel — M. Leydet Jo-
seph, U. R. D. 

Canton de Riez — M. Garcin 
Edouard (décédé). 

Canton de Saint-André-les-Alpes — 
M. Bourrillon Louis. 

Canton de Valensole — M. Baudino 
Auguste, S, F. I. O. 

Arrondissement de Forcalquier 
Canton de Banon — MM. Doit Ma-

rius (ne se représente pas) : Mau-
rel Hubert. 

Canton de Forcalquier — MM. De-
pieds Louis, radical-socialiste; Vil-
lemus Paul, S. F. 1. O. (ne se re-
présente pas). 

Canton de Noyers-sur-Jabron — 
M. Durand Léon, S. F. I. O. 
Henri Adolphe. 

Canton de Reillanne — M. Roux 

Canton de Volonne — MM. Pulvé-
rail Henri, S. F. I. O. ; Burle Al-
bert, S. -F. 1. O. 

Conseil Général 

D'autre part, voici les concurrents 
aux élus sortants, dans les cantons 

suivants : 
Canton de Manosque — M. Martin-

Bret, S. F. I. O. 
Canton de Sisteron — M. Albert 
Cruel, radical-socialiste. — M. Ber-
rin, communiste. 

Canton de Turriers — M. Bayle, no-
taire, radical indépendant ; 
M. Bruschini, S. F. 1. O. 

Conseil d'Arrondissement 

(
Canton de Noyers — M. Esprit, mai-

re de Valbelle, S. F. 1. O. 

Attentats 

à ta 

souveraineté 

nationale 

Attentats, meurtres, disparitions, 

se succèdent. Cinq événements de ce 

genre en quinze jours. Et nos jour-

naux sont quotidiennement remplis 

du récit des enquêtes et des divers 

incidents qui entourent les enquêtes. 

Mais ce qu'il est nécessaire de no-

ter, ç'est que dans tous les cas les 

auteurs, complices ou suspects des 

attentats, meurtres ou disparitions ne 

sont que des étrangers. 

Ce sont des étrangers seuls, a-t-on 

affirmé unanimement, qui peuvent 

être coupables des attentats terroris-

tes de l'Etoile. Des étrangers dans 

l'affaire du sous-marin, des étran-

gers dans celle de la disparition du 

Général Miller. Ou bien ce sont des 
étrangers qui viennent vider chez 

nous leurs querelles personnelles ou 

bien ce sont des étrangers qui cher-

chent à contrecarrer la politique de 

notre pays. 

Or, c'est là une atteinte incontesta-

ble à la souveraineté de la France. 

Nous ne pouvons ni admettre que 

les guerres civiles qui se déroulent 

dans les pays étrangers aient leuis 

prolongements chez nous, ni tolérer 

que l'on vienne semer la discorde 

chez nous. 

Il y a pourtant assez longtemps 

que cela dure et que nous sommes 

avertis. 

Dès les événements de Clichy on 

a eu la révélation des menées de 

la pègres étrangères sur notre terri-

toire et dès les événements de Clichy 

les mesures nécessaires devaient être 

prises. 
Un rapport sur ces événements de-

vait être . publié et ne l'a pas été. 

On devait agir vigoureusement et 

l'on n'a pas agi. 
Connaîtra - 1 - on aujourd'hui ces 

multiples incidents, ces attentats, ces 

disparitions, si au lendemain de Cli-

chy on eut surveillé et même ex-

pulsé les étrangers indésirables ? 

On ne peut le dire. Mais il est fort 

vraisemblable que nombre d'entre 

eux se fussent tenus sur ieurs gar-

des. 

Le malheur est que l'on fait mon-

tre d'une certaine indulgence envers 

les agitateurs étrangers parce que 

nombre d'étrangers fraichement na-

turalisés ou non se mêlent à notre 

politique, donnent des conseils di-

plomatiques, parlent haut et avec au-

torité à nos dirigeants. 

Sous peu vraiment, si cela conti-

nue, nous verrons les réunions élec-

torales <Î faites » par les agitateurs 

étrangers, les urnes renversées et 

les scrutins faussés. 
A moins que déjà on n'ait distri-

bué des cartes d'électeurs à tous 

ces meneurs, tous ces indésirables 

que couvre trop souvent le vocable 

de réfugiés. 
E.-N. 

Un docteur américain affirme 
qu'il .faut très peu manger 
pour bien se porter. 

Bon appétit (DessieuFs î 

Ce docteur là, je vous l'assure, 
Et Georges Bonnet sont d'accord 
Puisque tous deux autour du corps 
Viennent nous mettre une ceinture. 

« Chasseurs, prédit ce morticole, 
« Pour faire ici bas, long feu, il 
«Est très urgent que l'on se colle 
« Peu de chose dans le... fusil. 

A cet abstinent à tous crins 
Il apparaît être agréable 
De conseiller aux malandrins 
De ne jamais se... mettre à table,. 

Pour entonner telle chanson 
Il faut vraiment être bégueule 
Et ne pas avoir un blason 
Qui s'émaille d'un champ de gueules 

Quel humoriste tout de même 
Que ce docteur américain 
Qui voudrait qu'à la ronde on aime 
A goûter ses... maux de la faim. 

Il doit afin de vivre heureux ne 
Jamais voir Cécile Sorel 
Puisque, pour lui c'est essentiel 
Il ne demande que des... jeûnes. 

Peut être encore, est-ce, j'y pense) 
Un homme a mauvais estomac 
Qui, jaloux, veut donner le trac 
A celui qui s'emplit la panse. 

Il voudrait te faire une blague 
C'est pourquoi, lecteur, je te dis 
« Mange donc à ton appétit 
« Et digère... quand il divague ! », 

André TERRAT. 

L<a voiture spacieuse 

qu'il vous faut 

Voici les beaux jours, la perspec-
tive des vacances. Il vous faut son-
ger aux bagages qui seront néces-
saires à vous ainsi qu'à vos com-
pagnons : valises, sacs et matériel 
de camping, peut-être un canoë pliant 
ou non. Une voiture spacieuse et 
confortable s'impose. 

' Essayez gratuitement la Traction 
Avant au Garage CHARMASSON 
S, A., concessionnaires exclusifs de 
la marque CITROEN, à GAP, ou 
chez AILHAUD et Cie, Splendid' 
Garage, à SISTERON. 

C'est une voiture vite, permettant 
de belles moyennes, d'un très grand 
agrément de conduite grâce à la nou-
velle direction à crémaillère, douce, 
précise, indéréglable. 

— Le volant se tient avec deux 
doigts. — De plus, elle est spacieuse 
et confortable. Aucun levier n'en-
combre plus le plancher, et les oc-
cupants ont toute la place pour éten-
dre leurs jambes. De partout la vi-
sibilité est parfaite. 

oie. g/b^uA*. À & 
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du i gi'-Ŵ err/^ttê'fiitdBJ^aiaSérJénisïtion 

rj -j^lii,' ra^pjtiUpidàlcppiut le*i-ifôS-iiac^i'fIétn 

reux depuis de 

le était déi^-E 

départi 

Or, à quelques temps de là, il 

apprièaweïJsêÇÏfcg ^m^^fqW^ 
renx denuis de Jongs mois, e} qu el-

h8Mf>'& et' dernier 
rnée passée ensem-

Kfés. Et il se dit 

de^hn Jrtorg. 
—rrîèiloiiSy e^ s'était rabattue sur 

toi Isftàjbtari fêtais, qu'un pis-aller : 

fauiftfiiggeiryjes Rff mange des merles 
Bfr pji&at^à^çpup d'une gaieté 

fiévreuse, il se mitjà réciter : 

M<ntes-!'mêâe,tiièmix merle -
Tm>Zèq?hmVMDefy une fleur... 

Bfj iLtfeM^i|)o -iia-?fê(llcoli que ' °l ue 

lesufleiflsAflïuiiesHsjm^-bien le sym-

boWjidfjgirfBconBtpnpj;.
 ai

_ 
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-non si B 93C13 9ÎIIJ5HO3 9b 

.9ldBlgST9b (II 

igivsfaitmtejte PittçMrfens 

g'jdmcj am9l orLf 

■A .234 îo tt9jrbnfl0 .9LsiJjflI ardn 

tv ÊI tuotiBq 9G 

mâ 

fiée àBsitBufillKsodeoltoiîîatifttejrt 
IjJne somme de,^mcs,a çtép 

e au prqfit des pupilles ,de la 

loiPWrism-^Pr^ï^'ëc^as^ 
fhlFîa'gtSffle 'TOade«î#i"s^^£fi5kheîrn 

le-^iocphflliateittetguejgle, aafiftgcjM>3 
Ji^febRÊTOgïftÇfgerj^jet jrjgi^ur^ 

ï9b tnoç 93 ri9id, 

aux dafés Rolland,, place, de la Mai-

rie, qt LaurbritlSWe °& ¥?6W&l?.nm 

-fit ,xuofl .M — aiBmloD 9b ni 
.[([ 

•moboG 9l .M - 9rroia 9b notr 
Agriculteurs jwdPênÂWCMyfî ,Vi9În 

tour a la mauvaise saison, nous ..fifâ", 
nvoris à la rédùvjefiure de.s r 'ec' 

Qie-?fa#eir, cle> W~ 

ouverts lé"samedi de 7 à 12 heisres 

Les jours de foire de 7 à 12 heu-

res et de 13 à 19 heures. Les! di-

Jjrial( 
c 

oH 

tnisD 

ijA L'Seure légale. — Ce soir à 0 h. 
^rectjlcz d'une lTetir̂ m^ilTi^s^e^,'^rfrP 

^çjules C'est le retour à -l'heure nor-

M-
commis-Hqpital-Hospice. — TÏa 

s e 
granis. pour encore suivre l'école 
prim lires'-^i'Si^jeù^eé-p'mirseaiWirjbcnA'iJf 

i;cu\w les longues -vèilKe.l JJ'hwBil M. 

m9Wous.iEépo6dofis,Mans héïiégtigrj hcjtrîls 

tsirjpi 
tiers 

liliss 

mènl .agriRftlftjnpajVi c_Qrrçsppwlajy:e
fK 

crée pour vous en 1920 par 1 Unjqnj 

983 .syndicats agricoles des Alpes-

~dGctrrtfBdîfe'o1ri£239Dèn tsg li'up 93 gi^t-PjovjdaçêyrJiurjileo-fêd^^ 

9G | &9l ses agi auoi aneb 9up ta9 '3 

t les faire ittSHliiiBiàr l'jSns.eignfe'îAt' 

f"c-p, 

•ier 

^gMarseille. 

©il°o%
enfaI 

asb tnoa 93 n.9id IJQ talliMrbs^ûàû, ,3Vm]QX<eJ 
.-nmîfjersaim des Mutiles, du Tra- p*vts Çn,^eE?

R
\F[:; 

. ^%»co»Pre'fJ fîe W(A^ otisc 'rie^tfrj 
ria{JiifR'é?s1âliVê', ^t 8S f '-t?oWitift(tl8h ?- ràn des Cour<s>wa^flfll6s

l
^Qarç^,'

t
ft 

" s) où à ces co.urs, ménagers (fil-

tant qtJBinrSméHqpiiie àlernetceiASsOielaÉ 

satisfaction des familles rurales 
L

(d
.f)cutfsMdex l§^.programme de' la 

fi et 
tï unj 

de 

dej 

vi 

venajçations qui . 
maféVfèlFéinënt "Sé ¥e^uHiefff-'PF tiii 

p 'tâSmàkWn «dëâtiouiâ 'jles /Gamara-

VJittAniesiidvisitriaiivayiiaux victimes 

giiie,r^feiljL%| commission vous in-
à ne point faillir à votre devoir 

^■4-^^ victime du travail, en assistant et 
en| y r 'èmmenant des camarades qui, 

-[ valides, peuvent être, hélas, demain 

des mutilés, au meeting-manifesta-

tion qui aura lieu demain dimanche 

3 octobre 1937, à 9 heures très pré-

cises, bourse du travail, salle Ferrer, 
à Marseille, avec le concours de 
Paul Faure, ministre d'Etat, Henri 
Tasso, ministre-maire de Marseille, 

Louis Gros, sénateur, rapporteur du 

projet de refonte de la loi des acci-

dents du Travail, etc.. etc.. 

.9ti£hfiq_ raa itilidial 

CABINET DENTAIEE 

13 , Rue de Provence N— ^SI57 

Les dixièmes 

tranche 

Librau 

droite, 'SIS 

Variétés-Cinéma. — Maurice Che-

valier après avoir fait, à la scène, 

la plus éclatante des rentrées pari-

siennes, a repris aussi possession de 
l'écran avec la sortie du nouveau 

film de Julien Duvivier : L'Homme 

du Jour. 
Film de fantaisie, d'entrain, de 

gaieté et de luxe, non dénué d'une 

souriante philosophie, « L'Homme du 
Jour » justifient doublement son ti-

tre, par la vertu d'une histoire vrai-

ment pleine d'agrément et d'imprévu 

et par la présence d'un Chevalier 

plus sympathique, plus parisien que 
jamais, adroit comédien et incompa-

rable vedette du Music-Hall et de 

la chanson. 
Les Chansons... elles abondent 

dâfns « L'Homme du jour » et elles 
sorit des meilleures : Ma Pomme, 

y a d'Ia joie, Mon vieux Paris et le 

fam^rx Prosper qui a fait l'objet 
d_'yr]| mise en scène particulièrement 
amusan{ê. A elles seules, ces chan-

sêfM3twëïent un programme. 
t9 a9èai9v. 

M 
les 

"M 

f ttfet) «ïfôÇ'tësdîfc o"uWjefeMrîerriérfto 
^tessionnel, ou'è l'on n ,S n^"ptP 
hloar dHM^à ¥écrjle^PMal'^ ?b jfeoi 

Vpnt besoin d'êt^if/sTOtsedfetqui^q: 

tion ; -âgrjie&liés1. p"dur- dawijifl afîlirîol 
tàrc des agriculteurs avfeéiïfiiao^ifes 

pïMt be^^^^iîHfitjQg.e^jL'gus.jgve^j 
oin de leur aide précoce .^UXJ^M-

3Îfffîe
 i- felÉÉ) 

d| s instruire de vos cultufés T0ckV J 

! et voys aye? , besoin de 'ne ' pa3 
- a'oinuT 9b not 

rdc7rirj 3 l1es3 ïaHre) iificrife • 

14. â 
TlA 

ncD 1 ancb 9btiBl39 fsa'a 9lfi-ioi39lè 

dit Fpiîl)Eiti&oqLa3Joiita9ifi3ifiGq%M'iH 
[netelj aucâiïtiréité éègnta seeuTndtScQellfl 

dtÈ^uisvIliTirjbriferi/fDnctieflUWib SRI 
reH-égibni'3le9 jAtpletfl à ; lgjgr^jnde 

n Avis -nîaib tic 

?A& MaifèIJ <ïé>31a Commune de VI-

M\4(b?iii^^!tâorW!t les chasseurs qui 

n.'biitocp'asslpriSj 'Aetif premis dans la 
commune qu'il leur est défendu de 

chasser sur. lgs terrains communaux. 

nojiv4ljê année scolaire ; il vous se-
ra ! envoyé gratuitement. Vous cons-

taterez la juste compréhension et la 
bonne adaptation de cet enseigne-

ment. Vous constaterez la juste com-

préhension et la bonne adaptation 

de cet enseignement par correspon-

dance, vous regretterez .alors, avec 

beaucoup d'autres parents déjà, de 

ne pas l'avoir connu et appliqué plus 
tôt pour le plus grand bien de vos 

enfants. 
Un délégué de l'Union des syndi-

cats agricoles des Ajpes-etrProvence 

est à Sjsteron tous les jours de foire 

de 10 h. à 16 h. à Fred'Tavern ex-

café du Commerce) ; il est à la dis-

position des agriculteurs de Ja ré-

gion pour les documenter sur toutes 
questions de mutuelles ou syndicats 

agricoles, y compris assurances so-

ciales agricoles, allocations familiales 

agricoles, etc.. etc.. 

Régistre des Métiers. — Le pré-

fet des Basses-Alpes informe les ar-

tisans intéressés qu'un décret modi-

fiant le décret du 14 août 1936 con-
cernant le registre des métiers est in-

tervenu le 28 août 1937 ; ce décret 
a été publié au Journal Officiel du 

4 septembre 1937. 
L'article 1er Audit décret est ainsi 

conçu : 
«L'article 21, alinéa 2, du décret 

susvisé du 14 août 1936 est modifié 

comme suit : Toutefois, les artisans 

déjà établis à la date de l'entrée en 
vigueur du présent décret devront re-

quérir leur immatriculation au regis-

tre des métiers dans le délai de quin-
ze mois, s'ils sont inscrits au registre 

du commerce, ils peuvent, s'ils le 

désirent, demander, dans le même 

délai, la radiation de leur inscription 

sur ce registre » . 

Il s'ensuit que pour les artisans 

déjà établis à la date d'entrée en vi-
gueur du décret du 14 août 1936, 

le délai d'inscription au registre des 
métiers a été prorogé pour une nou-

velle période de six mois. En consé-

quence ce délai, dont le terme était 

au 20 mai 1937, arrivera à expiration 

le 20 novembre 1937. 

â0? 

rue Neuve St-Charles, AVIGNON 

i -__-téléph..20-58 

L'Eté aux Mées et à Riez. — 

^TwYGPiiL 
dans agréabèejB^câ^égdRSs^es -

jarigo'ïïimr 

.B-ipsÛ SS .., 332n^F? 
avec Je tonds, .nombreuses, clnfhïtirès, 

confort moderjie. _ '""^ s r.lj 

_ Pour renseignements, s'adresser à 

ire (Basses-Alpes),. , 
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fm^Wém^hovm tncay 1,9 ,x 
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s^ 

l economat, tous les jours, 

17 heures. « • 
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riaid 

Ijie laii^aiîvt-BaèthéJernyiusi 3Vi ^fee>; 
ju/ tarrrtJsfitsstepâîs aià ïafJlejittJajfe^t 

^'êdéufelé dèùjbùrrnmêmff betgqîajri<$8là 

cmrJéché Saatéqueaujj]Dâ iho^ine-.èpa£tinc 
'tte ïiirtdtuiEtde fut prfefJlue rtfiUfijtJp^l-ai 
^gré l&'EŒBei!jquk:appafi»t| dans! 1 'ftpj"ès;i 

'Iwc i. -QueBqaie89iiansacïiQn$iift{rto|té^ 

j^trai :é693rqiuiaHil) Hiênuïoplàpuj^gusaaalffi^ 
nriiei curialesflesl melntkiriBfioHÏTdfisggpsi 

J Vokœlaatneaàarri'alferjag gaj t23 -

E œufstj5s25i9à[93 ,âQort «yanhes, 4,75 ; 
MoutoInsl^iSj'r-j 'pftrosligras, 7,50 à 7,75 

agi eàiuux.'u7oà 7,50, le tout au kilo; 

,o^ulfs;~8 fr. à 8,50 la douzaine ; pou-

îets 30 à 35 la paire ; poules grasses 

18 à 20 la pièce ; lapins domestiques 

6 fr. le kilo ; lièvre 50 à 60 frs. ; 
lapins de coteaux 10 à 12 ; per-

dreaux 15 à 16 ffs., pièce. 

Convocation des Electeurs. — 
Les élections au renouvellement de 

la 2e série sortante des conseils gé-

néraux, et des conseils d'arrondisse-
ment sont fixées au dimanche 10 

octobre pour le premier tour et au 

dimanche 17 octobre pour "le deuxiè-

me tour. 

ETAT-CIVIL 
du 24 septembre au 1er octobijt. 

PUBLICATION DE MARIAGES 

Jean Joseph Antonin Gualbert, as-

pirant au notariat, domicilié à Sis-

teron et Laurence Marie Françoise 

Paujet, sans profession, domiciliée 

à Marseille, 11 cours Joseph Thier-

ry. 

DÉCÈS 

Joseph Arsène Augustin Roux, re-

traité P. T. T., route de Noyers. 

NAISSANCES 

MARIAGES 

Néant. 

REMERCIEMENTS 

Madame Veuve Arsène ROUX ; 

M. et Madame Joseph ROUX ; 
M. et Madame Emile NOURRY ; 

M. et Madame VETTE ; 

Madame Vve ROBANY et sa famille 
très touchées des marques de sym-

pathie reçues à l'occasion du décès 

de Monsieur 

Arsène ROUX 

adressent à tous leurs parents, amis 
et connaissances leurs sincères re-

merciements pour les témoignages 
d'amitié et les prient de trouver ici 
l'expression de leur profonde grati-

tude. 

Ô_uejl ^e
H
m\io^oimk^u^w' 0li 

rccentrj9HnerrJ?f?HyelJ^âvictojre de la 
tech lique rn^d^Ffiç, (k^lyfistitut de 

/P1-01 hè^iaAttrÀÇUiairp Jde Paris, vous 

raip] irimjeîa-,^r£d^grierjt |Jet définitive-

jtiroêrt ^ifrditg
!)f

Bp_^r|donnements, Mi-

geai nesfcjMfiçfige^etc.. 

.£ EWjBgflatiit de 9 h. à 16 h. à : 
,'STSrÊSCHfjrll oct. h. des Acacias 

MANOSQUE mardi 12 oct. h. Pascal 

qiGrôE''sam. 16 oct. h. Boyer-Mistre 
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hôtel des Voyageurs, 

A eéder de saite 
CAFÉ 

Très bonne clientèle 

S'adresser au bureau du journal. — 

On demande 
des apprenties 

chez Mme ALLIBERT, tailleuse pour 

Daines, Sisteron. S'y présenter. 

Motocycliste^ 1 1 
AVANT TOUT ACHAT 

pour vos réparations Vélos, Motos 

Machines à Coudre, allez chez 

ROME Marin 
Rue Saunerie — SISTERON (B.-A.) 

Vous aurez toujours satisfaction. 

ON DEMANDE 
des APPRENTIES. S'adresser à 
Madame MARIE, tailleuse pour Da-

mes, place de la Mairie. 

LEÇONS 
Piano — Anglais — Sténo-dactylo 

Etudes surveillées, 16 h. 30 à 18 h. 

— Prix Modérés — 

Mme BRETZ Rue Mercerie 

SISTERON 

Conseil à nos leetews 
C'est sans nuire à l'organisme et 

sans provoquer le moindre désordre 

de l'estomac, comme le font tant de 
remèdes, que la poudre Louis Legras 

calme instantanément les plus vio-
lents accès d'asthme, de catarrhe, 

d'oppression, de toux de vieilles 
bronchites et guérit progressivement 

Que nos lecteurs l'essaient, ils adop-
teront exclusivement, car son effica-
cité est véritablement merveilleuse, 

Prix de la boite 5 fr. 90 (impôt com-

pris) dans toutes les pharmacies^ 

—-
© VILLE DE SISTERON
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Vous trouverez à 1 

Jofn 
25, Rue Droite — SIS IOX Tél. 1.48 

fJJ04 
" 0 + + — 

Adjudication sur folle enchère après 
"Statio^ĉ Ĵ E^TOB^ 

mil neuf cent t r e n te s ep^^â ffrf"*^-* 
heures, au Palais de lustice 

DIONE. 

GranipJ/i 
récente, bon éfTt, libre\Tàrdin 
grément et potager, ares 80 ça. 

Rez de chaussée : gj^rrd hall, salle 
à manger, grand et petit salons, cui-

sine, office. Au 1er étage: 4 gran-
des chambres, salle de bains, linge-

rie ; au 2me, 7 chambres. 

(Oise h prix 200.000 M, 
Frais de poursuite en déduction du 

prix. 

NOTA. - Voir le cahier des charges 

eu ce qui concerne la non-exigibi-

lité dés droits de mutation, qui 
ont été déjà payés par le fol en: 

chérisseur. 

Pour visiter, s'adresser sur place, 

Villa du Bosquet, Place du Mo-

nument aux Morts, à BARCELON-

NETTE. 

Etude de M^ Guillaume BUES 

Notaire à Sisteron 

-oû 

ous les Livres 

outes ?ît'¥, 

CASINO-CINEMA 

Cette semaine : 

^Tj3SM|pS-PARAMOUNT 

ournitures Scolaires 

ELLE VEUT FAIRE DU CINEMA 

comédie comique avec Marguerite 
Moréno et Moussia. 

RAI MU -

VENTE 
de Fonds de Commerce 

Suivant acte reçu par M e BUES, 

Notaire à SISTERON, le vingt cinq 

septembre mil neuf cent trente sept, 

enregistré le premier octobre mê-

me année folio 21 numéro 112 ; 

Monsieur Lucien Julien Jean 

MAURICE, commerçant et Madame 

Marguerite Augustine EVRARD, 

sans profession, son épouse, demeu-

rant ensemble à SISTERON, ont 
vendu à Monsieur et Madame Pierre 

CATT1N-MASSON, employé de com-

merce, demeurant à CALUIRE et 

CUIRE, rue du Professeur Roux, 

numéro 6 ; le fonds de commerce 

d'Alimentation générale et Produits 

divers, connu sous le nom de 

produits -p ri rrçes 

exploité à SISTERON, quartier des 

Plantiers, route dé Marseille, com-

prenant l'enseigne, le nom commer-
cial, la clientèle et l'achalandage y 

attachés, le droit au bail des locaux 

ou ledit fonds s'exerce, les objets 

mobiliers et le matériel servant à son 

exploitation et les marchandises s'y 

trouvant. 

Les oppositions, s'il y a lieu, de-

vront être faitès dans les dix jours 
de la seconde insertion et seront re-

çues à, l'étude de Me BUES, notaire. 

Pour première insertion : 

G. BUES. 

Minuit... place Pigalle 
avec Colette Darfeuil, Lyne Clevers, Ginette Leclerc, Maupy, Motirriés 

Vattier et Roger Tréville. 

La semaine prochaine : Meg Lemonnier, Lucien Baroux, Carette, 

LES SŒURS HORTENSIAS 

VARIETES-CINEMA 
Cette semaine : 

Maurice Chevalier, Elvire Popesco, 

Alerme, 30 vedettes et des chansons 

— dans — 

L'homme dujour 
En première partie : 

Envoutsmetît de Séville 
magnifique documentaire sur l'Es-

pagne. 

ACTUALITES du MONDE ENTIER 

La semaine prochaine, notre conci-
toyenne SIMONE SIMON 

C'est le prix de la -
voiture la plus éco-
nomique au inonde 
et cependant... 
la SIMCAggf est 
dotée de tous les 
perfectionnements, 
qui font la race des 
voitures de luxe i 

4 vitesses 
roues avant indé-
pendantes 
% freins hydrauli-
ques 
4 amortisseurs 
hydrauliques 
carrosserie mono-
coque tout acier 
3 litres 100 aux 
100 Kilomètres au 
Concours du Bidon 

^$\de 5 litres 

Kms 532 dans 
l'heure à MonUhéry 

Production <fe la Sli Industrielle de Méconique 

et Corrosserie Automobile • Nonterre 

Demandez 
à faire un essai aux 

Etablissements F. JOURDAN 
Avenue de la Gare - SISTERON 

HERNIE 
j JE suis GUERI. — C'est l'affirmation de 
iomes les personnes atteintes de hernies qui 
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 

M AI 1CCD Ie Grand Spécialiste de 
i ULHOElï PARIS. 44, M SÉBASTOPOL 

En adoptant ces nouveaux appareils, dont 
l'action bienfaisante se réalise «ans gêne, 
sans souffrances ni Interruption de travail, 
les h «mien les plus volumineuses et les 
plus rebelle, diminuent Instantanément de 
volume et disparaissent peu « peu complè-
tement. 

Devant de tels résultats garantlstoujouripar 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent s'a-
dresser sans retard à M GLASER qui leurtera 
gratuitement l'essai de ses appareils dg 9 a 4 i, à 

DIGNE, samedi 2 octobre, de 9 h. 

à 2 h. hôtel Boyer-Mistre. 

- CHUTES MATRICES et tous 
Organes, Varices, Orthopédie — 
"îLASER, 44 Bd Sébastopol, PARIS 

ATMOTION ! ! 
H y a beaucoup 

de Cafés à primes i 
MAIS.., 

il n'y a qu'un seul 

Café S.C.A. 

EXIGEZ - LE 

Banque Nationale 
pour le Gonrçrrçeree et l'Industrie 
Soe. Anon. au Capital de 140.000.000 entièrement versés 

SIÈGE SOCIAL : IS, Boulevard des Italiens, PARIS 

 R c Seine 251.988 B 

Anciennement "Banque des Alpes" 

Succursale à GAP 
12s Rue Garnot 

\'l ':■ Tél. 0.15 et 197 

Agence à SIS¥ERON 
Rue de Provence — Téléphone 28. 

TOUTES OPERATIONS DE BANQUE ET DE BOURSE 

PAIEMENT DE COUPONS FRANÇAIS ET ETRANGERS 

SOUSCRIPTION SANS FRAIS AUX EMISSIONS 
LOCATION DE COFFRES-FORTS 

800 Succursales, Agences, Bureaux en FRANCE 

r». 

'1*121 
«IL J! ML 

Maison VERNET - nouveaulés 

18, Rue Droite — SISTERON 

à l'occasion de la 

Rentrée des Classes 

Ues timbres " PfÇI/HAUU*" 

seront doublés 

du Lundi 4 au Dimanche 10 Octobre 

Grand choix de vêtements 

pour Dames et Hommes 

Collection de tissus pour manteaux 

Tricots — Caleçons — Pull-over 

Superbe assortiment d'édredons 

et de couvertures en tous genres 

A PARTIR DU 1er OCTOBRE : 

Beaa Garage à Louer 
au mois ou à l'année, en face l'hôtel 

de la Poste. S'adresser à l'Hôtel. 

a vendre 
pour raison de santé 

importante affaire, gros et demi-gros. 
Vins, Liqueurs, Bière et Limonade. 
Bail vingt ans. S'adresser RULLAN, 
Vins, Sisteron, ou M« BUES, Notairew 

Gra Pabriq Meubles 
Si vous êtes soucieux de vos 
intérêts. Avant d'acheter du 

meuble consultez LA 

ue ae 
(la seule de la ~ région) Maison fondée en 1904 

M A ISO M BOURGEON — 93 

55 et 57, me Droite — SISTERON ( Basses - Alpes ) 
qui seule par ses stocks importants et sa réputation dans toute la région vous donnera satisfaction 

© VILLE DE SISTERON



[«■■■■■■■■■■■■■■■■■HHBBMHHB1BBHBHHMBBMMH 
SlS"TIRJ>N-JoURNAL a ■ ■ ■ : 

POUR VOS M El 11 Téléphone 444. 

VOYEZ D'ABORD LA FABRIQUE 

Atelier : rue Capitaine de Bresson 

Magasin : 53 rue Garnot 

Rue Saunene, % SISTERON — André FIGUIERE - Menuisier - Ebéniste 

Le plus grand choix de la région — Tous les modèles — Tous les prix 

__0_ Livraison Franco-Domicile — o— 

Magasin de vente : 

-%w M B ■ ■ B 1 »C* Guérison assurée Bfl 

SYPHILIO iirieTREPARGYLl 

I
seule méthode interne et rectale supprîmiint I 
toutes pUmi es. La boîte: 391.60. I.e tniitenicnt B 
complet : 1 1 8 f"r. Toutes Pharmacies, ou à oVUiut g 
Labo. LACROIX, rue Bretagne, ASHIERES-PABISj 

t douloureuses, 
 i interrompues, retar-

I dées et toutes suppressions pathologiques des 
I époques, rétablies certainement parle LYROLj 
| seule méthode interne et vaginale La boîte : 
5 39f.60. CurccompI.IIBfr.r'-P/i'-ouàdriîiiit 
| Labo. LACROIX, rue Bretagne. ASN1ERES-PARIS 

IMD II 10 CAMPE guérie â tout âge oa 
ISnrUludAnUk c[ s»» s Singer par I 

I
UGYL. Traitement sérieux, le seul do ce genre | 
prescrit par le Corps médical.iLeilncon 39f.60 fc 
Le trait* complet 118 fr. Toutes Ph ,t". ou â défaut ! 
Labo. LACROIX, rue Bretagne, ASWERES-PARIS I 

BLENNORRAGIEliUmen̂ rRétrécis-
sempnts; Prostatite. — Çuérison définitive par 
UGÉOL, seule méthode interne et prostatique 
suppriraTnt toutes interventions douloureuses et 
dangereuses. l.a boite : 39f.60, . Le traitement 
complet fi 118 fr. Toutes Pharmacies, ou à défaut 
Labo. LACROIX, rue Bretagne. ASNIERES - PARIS 

Cor) te? et Léger)des 

de nos Alpes 
par Emile ROUX-PARASSAC 

de Sisteron 

Préface d'Abel BONNARD 

de l'Académie Française 

C'est un beau livre, avec des pages 

savoureuses, d'autres intruc-
tives sur Sisteron 

et sur notre région. 

Un beau volume de 300 pages. 

— «>;— prix : 15 frs. franco 17 1rs, 

en vente à la Librairie Lieiitier. 

Que rous tiriez de la Terre 

oro6ts. ou agréments, TOUS êtes 

défendu et conseillé par 

UNE PREUVE 
IRRÉFUTABLE 

1 
* Notre comparateur de tonalité permet 

de comparer un poste de la Série Sym-

phonique arec tout vieux récepteur. 

> 

Il est facile de dire qu'un poste est supérieur à tel 

autre. La difficulté commence dès qu'il s'agit de le 

prouver. Nous ne nous bornons donc pas à TOUS 

affirmer que les postes de la Série Svmphoniqoe . 
Philips sont musicalement supérieurs aux vieux 

récepteurs actuellement en usage. Nous vous ea 

apporterons la preuve tangible, irréfutable.» quand 

vous le voudrez... dès réception du coupon ci-dessous. 

COUPON à iitocixr # i ma tdruttr i 

C- FIASTRE et i. SCALÀ 
Rue de Provence, SISTERON 

Téléphone 101. 
Station Service 

Ses fameux articles de défense 
paysanne font autorité depuis 

cinquante ans 

S 

SES PETITS CONSEILS 

(Réponses à nos lecteurs) 

vous tirent d'embarras 

; ■* s 
SES PETITES ANNONCES 

font vendre ou trouver 

tout ce que l'on veut 

a 

Vous avez besoin de 

^AGRICULTURE 
. NOUVELLE 

un peu chaque jour 

Voir, dans le numéro de cette 

semaine, la liste des primes inté-
ressantes offertes aux abonnes 

pendant quelques jours seulement. 

Abonnements : FRANCE ET 

COLONIES, 26 francs par an 

M, rue d'Enghien, PARIS 

9 

En vente partout : 

LE NUMERO : 60 CENTIMES 

Envol . franco d'un spécimen 

contre 0.60 en timbres 

DISTRIBUTEUR CIEL 

Msssùttrs, 

Vadtltz fart i mon domicile um 

démonstration convaincants de la supé-

riorité dis postfl Philips dl la Série 

Sympboniqw. 

Nom. 

COMMERÇANTS 

Si S 

pour remédier à la crise 

faites delà publicité dans 

H - s o e B-

JOUVELLE ENCRE), 
^ARD0T,l)fJ0ïu 

iElLLEUREDEsENCRES 

en vente à la Librairie LIEUTIER. 

S'adresser 

en confiance à 

l'AGENCË GENERALE des ALPES 

R. GIRARD 
R3: Eue Carnot - GAP, 

[ Téléphone 1.10 

Société 
Pour favoriser le développement du commerce 

et de l'industrie en France 

Société Anonyme Fondée en 1864 — Capital: 625 Millions 

BU REAU 1)E SÎSÏERON 
; Jours de .Harcrjes "oîrçs 

Toutes opérations de Banque et de Bourse 

— Avances aux Eleveurs — 

R . c. SEINE 64.462 

** LOTERIE 

NATIONALE 
ymm vUee émue ! 

Sisteron - Journal 
est en vente 

i MARSEILLE, chez M. LAFAY, 

kiosque 12,, à la Canebière ; 

à AIX, chez M. BERNARD, 

Journaux-Tabacs — Cours Mirabeau 

et au Bureau du Journal, à 

• - . - SISTERON - -

Industriels ! 

Commerçants! 

POUR VOS IMPRIMES 

adressez-vous à V 

Imprimerie Lieutier 
Rue Droite - SISTERON - Tél. 148 

m 

POU DR EL 

STELOI 
Trente Années de Succès 

Milliers de Références 
Usine à S/o/'a ( L&C) 

Reoannue la plus efficace par ies sommités agricoles 
La réclamer à votre fournisseur habituel £ 

pour le iraiiemem a sec demandez Le "UITRIOLEX SAINT-ÉLOI" 

Service Régulier 

par Autocars 
SISTERON - DIGNE ■ SISTERON 

P. BUES, SISTERON — Télép. 0.20 

Sisteron, station : 

Café du Commerce, Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports, 
Boulevard Gassendi, Tél. 0.86, 

Matin 

Sisteron 6 h. 50 — Digne 7 h. 50 

Digne 8 h. 45 — Sisteron 9 h. 50 

Soir 

Sisteron 13 h. — Digne 14. h. 
Digne 16 h. 50 — Sisteron 17 h. 55 

Prix des places: Sisteron-Digne lOfr. 

N. -B. — Les départs de D gne de 

8 h. 30 et 16 h. 50, assurent la 

correspondance avec: 1° Les cars 
Pellegrin et CIE , sur OAP (par la 

Vallée de la Durance) ; 2° Les 

cars Rambaud, sur VEYNES, par 
Ribiers, Laragne. Le dernier servi-

ce sur Veynes, assure la jonction 

à ASPRES-sur-BUECH, avec le 
Rapide de Paris ( Le Briançon-

nais). 

Le départ de Sisteron de 6 h. 50 

assure la correspondance à Malijai, 
avec le car pour Avignon par Ca-

vaillon. 

MB FEM M ES ; 

Sourirent des Ivvfe, de 
l'Estomac ou de Mala-
dies intérieures. Chez 
la Femme, en effet, la 
circulation du sang 
joue un rôle considé-
rable, et quand, pour 
une raison quelconque, 
le sang n'a plus son 
cours normal, tout l'or-
ganisme se dClraqueV 

et il en découle de nombreux malaises et 
parfois des maladies graves. C'est pourquoi 
nous ne saurions trop recommander à toutes 
les Femmes do fait* une cure avec la 

cepo r 

m 
dès qu'elles l'prnuvenî, le moindre trouMc do 

la Menstruation ou un malaise quelconque. 

Elle leur Évitera une foule d'infirmités et fora 
disparaître RÛremént les Maladies inïlrUures 
de la Femme, Métriles, Fibromes, Hémorragies, 
Pertes Manches, Règles IrAjuliôrcs tL doulou-
reuses, Suites de Couches, MifTcincè-, Névral-
gies, Maladies du itWcur tfÂtfc, des '."cris 
et de l'Estomac, Troubles de la Circulations 

Congestions, Vertiges, Etourdi n monts, 
Varices, Hémorroïdes, Phlébite?, F&iblesse» 

Neurasthénie, etc. 

La JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY, préparé» aux Labo-
ratoires Maj. DUMONTIER,' a. Rouen, se trouve datif 

toutes les pLarmacies. ' 

Le flacon 
Liquide !' iOIr. 60 

Bien exiger la ïéritabl» 
JOUVENCE 1ÎE L'ABBE SPU3V 

qui doit portsr It portrui de 
l'Abbé 8oury et en rouge 

U signaturt 

AUCUN AUTRE PRODUIT NE PEIlTl A REMPLACER 

L'Imprançur-GérairA : M. RASCAL- LIEUTIER, 25, Rue Droite, SISTERON. 

Vu, pour la légalisation de la signature ci-contre, Le Maire 

© VILLE DE SISTERON


